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A la veille de ses 40 ans, une fois n’est pas coutume, le résultat financier est réjouissant et il permet à 
l’ONG de renflouer son capital. C’est le résultat d’une gestion prudente et rationnelle de 25 projets mis 
en œuvre par les trois bureaux de coordination au Burkina Faso, au Sénégal et à Madagascar. Le CEAS a 
toujours su s’adapter aux changements de paradigmes imposés par ses partenaires financiers au Nord. Il 
a toujours fait preuve de ténacité et d’ingéniosité lorsqu’il s’agissait de s’adapter aux politiques de déve-
loppement des gouvernements au Sud et surtout de fidélité pour les organisations locales bénéficiaires 
de ses projets. Pour preuve, en mai dernier, nous signions la convention 2020-2025 avec le gouverne-
ment burkinabè, soit 35 ans après celle que nous avions signée à Ouagadougou en avril 1985. 

Depuis toutes ses années, le Conseil de fondation et la direction du CEAS ont toujours tenu à mettre au 
centre des projets des femmes et des hommes. Ces bénéficiaires de « recherches et innovations techno-
logiques » appropriées à leurs conditions de vie sont aujourd’hui contraintes de s’adapter au change-
ment climatique, à défaut de pouvoir lutter contre ! 

C’est ainsi qu’à Madagascar, Madame Claudine, bénéficie désormais d’un accès à de l’énergie verte : son 
entreprise de décorticage de riz est raccordée au réseau électrique, tout comme les 2000 habitants de 
son village situé dans la région de l’Itasy. Au Burkina Faso, Geneviève Ouédraogo et son groupement 
Yam Leendé, que le CEAS a soutenu déjà en 1986 pour la création d’une savonnerie à Ouahigouya, zone 
devenue à risque sécuritaire depuis quelques années, a reçu un soutien pour la réhabilitation de ses 
outils de production usés par le travail. Ou encore ces milliers de nouveaux abonnés à un système de 
collecte des déchets qui permet d’améliorer les conditions sanitaires d’une dizaine de communes en 
Afrique de l’Ouest. Au Sénégal, les groupements de femmes ne sont pas en reste, puisqu’après les trans-
formatrices de poissons, la technique du séchage a été adaptée au séchage du Moringa Oleifera. Ceci, 
grâce à une collaboration avec AGRISUD, une organisation française partenaire du CEAS. Des milliers de 
femmes et d’hommes ont ainsi augmenté leur revenu grâce à des techniques ou des approches propo-
sées par le CEAS. 

Au siège à Neuchâtel, il a fallu relever le défi lancé par le DFAE aux ONG suisses : se regrouper pour ré-
pondre à de nouveaux défis ! A la suite de longues réflexions, de beaucoup de rencontres et d’un travail 
assidu de tous les collaborateurs.trices, nous sommes particulièrement heureux d’avoir pu conclure une 
Alliance avec l’organisation zurichoise Biovision (www.biovision.ch) pour un programme stratégique 
2021-2024.  

L’ancrage au Nord et la sensibilisation de la population suisse, notamment assurée par ses 3 associa-
tions de soutien reste également très important pour nous. Je tiens particulièrement à dire à ses 300 
membres, un immense merci pour leur engagement et leur dévouement ainsi qu’à tous les généreux 
donateurs et contributeurs du CEAS qui lui ont permis d’atteindre autant d’objectifs merveilleux depuis 
presque 40 ans. 

Daniel Schneider
Directeur

Le mot du 
directeur
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Le CEAS : carte de visite

Principaux partenaires acadé-
miques et techniques
Universités et Hautes Ecoles
Nous collaborons avec de nombreux instituts de recherche et de forma-
tion au Nord. Plus particulièrement en 2019 avec : L’Université de Neuchâ-
tel - La Haute Ecole ARC - La HEIG-VD d’Yverdon-Les-Bains - La HES-SO Fri-
bourg - La HES-SO Valais - L’Université de Genève - La HAFL de Zollikofen. 

En Afrique, les trois bureaux de coordination du CEAS collaborent égale-
ment avec des centres de recherche nationaux, notamment dans le cadre 
de travaux d’études réalisés en binôme avec des étudiant.e.s du Nord: 
L’Université Joseph Ki Zerbo de Ouagadougou, l’Université Ouaga 2, le 2iE 
, l’Université de St-Louis, l’Université Cheikh-Anta-Diop et l’ITA de Dakar.

Pôle d’expert.e.s et étudiant.e.s affecté.e.s en Afrique
Professionel.le.s de tous bords, les membres de notre pôle d’expert.e.s 
sont une vingtaine à mettre leur expertise à disposition de nos projets. 
Par ailleurs, plusieurs étudiant.e.s ont effectué un travail académique en 
collaboration avec le CEAS.

Partenaires stratégiques
Soucieux de mettre en commun nos efforts et notre savoir-faire, nous 
collaborons avec un nombre croissant de partenaires internationaux 
pour le pilotage et le financement des projets au Sud. En 2019, une 
convention de partenariat a été signée avec la Fondation suisse 
Biovision. Cette alliance nous permet de prétendre à une nouvelle 
contribution de la Direction pour le Développement et la Coopéra-
tion (DDC) du gouvernement suisse. Nous en profitons pour remer-
cier les organisations suivantes:

Association ADEVE (Suisse), Association ADG (Belgique), Association 
AGRISUD International (France), Association AMADEA (France), Associa-
tion Burkinasara (France), Association Yelen (France), Associazione COSPE 
(Italie), Autre Terre (Belgique), Association Morija (Suisse et France), Asso-
ciation LVIA (Italie), Association Michel, le GRET (France).

Partenaires de mise en 
œuvre en Afrique
Burkina Faso
Association CEAS Burkina, Atelier Soldev, Groupe Waka, Asso-
ciation ADEC, Autre Terre, Assocation Morija, association Michel, 
Association LVIA, le GRET, Wend Puiré, Selintamba, Apil, CISV, Pro-
gettomondo.mlal, CRUS, FNGN, Les services techniques décon-
centrés des ministères de l’agrculture et de l’environnement.

Madagascar
Association AGRISUD International, Association AMADEA, Asso-
ciation PATMAD, Centre médico-éducatif des Orchidées Blanches, 
Humanité et Inclusion Madagascar, JiroVE, Association AIDER, 
Ankizy Gazy.

Sénégal
Association AGRISUD International, Eclosio, Association Yelen 
Sénégal, Association COSPE, ITA (Institut de Technologie Agroa-
limentaire), Enda Graf, Association LVIA.

Trois associations de soutien

152 membres
Président : François Verdon

95 membres
Président : Marc-Etienne Piot
Membre de la FEDEVACO

51 membres
Co-présidentes : 
Fanny Matton & Olaya Lavilla
Membre de la FGC

Affiliations
Le CEAS collabore avec de nombreux partenaires associatifs au 
Nord, nous sommes notamment membre de:
- L’alliance Biovision CEAS
- La Plateforme suisse des ONG
- Unité, l’Association suisse pour l’échange de personnes dans la 
coopération au développement
- Le Réseau ProMad, 
- La Plateforme RE-Sources, 
- La Fédération neuchâteloise de coopération Latitude 21

Vision
Nous rêvons d’un monde où chacune et chacun peut prendre son 
avenir entre ses mains, dans le respect de l’Homme et de la planète.

Mission
Nous favorisons l’émergence d’innovations qui valorisent les res-
sources locales, suscitent un développement humain et respectent 
l’environnement. 
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Ceux qui font le CEAS

EN SUISSE
Daniel Schneider, directeur et chargé de 
programmes - Patrick Kohler, sous-direc-
teur chargé des relations publiques et de la 
recherche de fonds - Jean-François Houmard
chargé de programmes - Niels Bourquin, 
chargé de programmes Letizia Manzambi, 
chargée de programmes - Ronald Grigis, 
comptable - Nora Komposch, déléguée pour 
la Suisse-alémanique - Malek Sid Ahmed, 
délégué pour Genève.	

AU BURKINA FASO
Modeste Bationo, coordinateur - Boris Com-
paoré, chargé de projets - Sinali Zella, chargé 
de projets - Sarah Ouedraogo, comptable - 
Salif Ilboudo, chauffeur-coursier.

AU SENEGAL
Ndèye Fatou Faye, coordinatrice/repré-
sentante - Birahima Dramé, chargé de pro-
grammes et du suivi évaluation - Selbé 
Thiam, comptable - Moussa Kébé, chef de 
projets environnement - Yandé Cissé, assis-
tante chargée de projets.

A MADAGASCAR
François de Monge coordinateur/représen-
tant - Nomena Rosoanaivo, chargé de pro-
jets - Tojo Randrianarison, chargé de Mission 
- Mamivola Rakotondrainibe, chargé de pro-
jets - Paul Andrianarivo, chargé de projets 
- Agathe Tsitampihy, comptable - Michel 
Andriamirija, commercial - Jean-Léon Ran-
drianjia, chauffeur.

STAGIAIRES ET CIVILISTES QUI NOUS ONT 
ÉPAULÉS EN 2019
Frédéric Junod - Julien Gorgé - Riaka Ranja-
hali

BÉNÉVOLES RÉGULIERS EN SUISSE
Robert Tripet, Jean-Marc Delley, Jacqueline 
Ernst, Fabian Ottiger, Christiane Noverraz et 
Chantal Schiesser.

Conseil de 
Fondation
Les membres du Conseil de fonda-
tion s’engagent à titre bénévole afin 
d’assurer que le CEAS poursuive sa 
mission de manière pérenne, confor-
mément aux voeux de fondateurs.

Président
Philippe Dind (dès 2004)
Ingénieur physicien EPF	

Vice-président
Erwin Stucki (dès 2013)
Ingénieur EPF en économie rurale

Luc Meylan (dès 2008)
Avocat notaire	

Didier Berberat (dès 2009)
Avocat, Conseiller aux Etats

François Marthaler (dès 2013)
Economiste, ancien Conseiller d’Etat	

Philippe Léchaire (dès 2000)
Ingénieur physicien EPF
	
Marie-Thérèse Bonadonna (dès 2014)
Lic. en Lettres, cheffe du service can-
tonal neuchâtelois de la culture

Sandra Gibbons (dès 2015)
Conseillère bancaire
BSc. Financial Services

Philippe Vaneberg (dès 2017)
Ingénieur en eaux et forêts	

Roland Stähli (dès 2017)
Ingénieur agronome ETH en écono-
mie rurale	

David Senn (dès 2017)
Master en économie et management 
international

Les collaboratrices et collaborateurs du CEAS en Suisse 
et sur le continent africain s’engagent sans compter 
pour contribuer à atteindre les objectifs du dévelop-
pement durable fixés dans l’Agenda 2030 de l’ONU. Ils 
et elles sont bien entouré.e.s par un Conseil de Fonda-
tion et des bénévoles compétent.e.s et etenthousiastes.
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En route vers 2021

Tous les quatre ans, les cadres du CEAS proposent au Conseil de Fon-
dation une nouvelle planification stratégique qui leur permet de tra-
vailler avec une ligne claire et bien définie. En 2019, cet exercice a été 
compliqué par de nouvelles exigences posées par la DDC – Direction 
pour le Développement et la Coopération à ses ONG partenaires. Par-
mi ces prérequis, l’obligation pour les ONG avec un chiffre d’affaires 
inférieur à 10 millions de francs de s’allier avec d’autres acteurs en vue 
d’atteindre cette taille critique. 

Directement concerné par cette mesure, le CEAS dispose heureu-
sement d’excellentes relations au sein des ONG suisses. Parmi elles, 
la fondation Biovision s’est révélée être une alliée de choix. Basée à 
Zurich, elle partage en tout point les valeurs du CEAS. Avec ses par-
tenaires en Afrique de l’Est, elle encourage notamment le développe-
ment, la diffusion et l’application de méthodes agricoles écologiques 
et durables. 

Au mois de juillet, un accord de collaboration a été signé en vue de ré-
diger un programme d’activités commun pour la période 2021-2024. 
Afin de préparer au mieux ce programme, quatre collaborateurs du 
CEAS basés en Afrique ont rejoint l’équipe de Neuchâtel l’espace de 
deux semaines. Ils ont débattu avec leurs collègues de leurs visions 

d’avenir, mais aussi avec des membres du Conseil de Fondation, des 
comités ASCEAS et des collaborateurs de Biovision. 

Grâce à l’enthousiasme et aux compétences de chacune et chacun, un 
programme ambitieux a pu être remis en toute fin d’année à la DDC. Il 
sera analysé par un groupe d’experts internationaux en 2020.

Les cadres du CEAS du Nord et du Sud se sont réunis au mois 
de novembre à Neuchâtel pour tracer les contours du pro-
gramme 2021-2024 (Photo : P. Kohler)

La Fondation Biovision
Biovision a été fondée en 1998 par le Suisse Hans Rudolf Herren, 
lauréat du Prix mondial de l’alimentation. Son but était d’amélio-
rer de façon durable les conditions d’existence en Afrique tout en 
préservant la nature comme base essentielle de toute vie.
 
Depuis lors, cette fondation suisse encourage le développement, 
la diffusion et l’application de méthodes agricoles écologiques 
durables, en particulier en Afrique subsaharienne.  Plus d’infor-
mations sous www.biovision.ch 

L’année 2019 a donné lieu à d’intenses réflexions en vue de préparer au mieux le prochain 
programme stratégique du CEAS qui s’étendra sur la période 2021-2024. La venue en 

Suisse de quatre collaborateurs basés en Afrique et la signature d’un accord de collabora-
tion avec l’ONG suisse Biovision ont constitué des éléments clés qui ont permis de poser de 
solides bases pour le futur.
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Vue d’ensemble des projets
Nos projets s’inscrivent dans une stratégie qui s’étend de 2017 à 2020. Nous mesurons 
l’évolution des résultats atteints en fonction des objectifs fixés en début de période. De 
cette manière, nous pouvons ajuster nos priorités, adapter notre travail et communiquer 
de manière transparente sur notre efficacité. A une année de la fin de ce programme, 
nous sommes proches des objectifs escomptés, même si nous devons encore fournir un 
effort dans l’accès à de meilleurs revenus et aux énergies renouvelables. 

BURKINA FASO - 9 projets
115 645 bénéficiaires directs

MADAGASCAR - 7 projets
20 093 bénéficiaires directs

Nombre de bénéficiaires par pays depuis 2017

SUISSE - 3 projets
41 372 personnes touchées

SÉNÉGAL - 6 projets
25 081 bénéficiaires directs

8’000 paysan.ne.s adoptent des pratiques agricoles 
durables 

3’000 personnes disposent d’un meilleur revenu 
grâce aux effets de l’appui aux petites entreprises

60’000 personnes s’abonnent à un système de col-
lecte et de traitement des déchets

50’000 personnes gagnent un nouvel accès à une 
source durable et abordable d’électricité

50’000 personnes touchées par les actions de sensi-
bilisation en Suisse

1 162

46 425

20 608

38 044

Indicateurs clés du programme 2017-2020

10 760

Cibles à fin 2020Objectif du programme
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20’608

31

personnes ont gagné un 
accès à une source durable 

d’électricité depuis 2017

micro-entreprises familiales 
reliées au réseau électrique 
rien qu’à Sarobaratra
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Artisanat 
et Energies re-
nouvelables
Parce que 2.7 mil-
liards de personnes 
ont recours au bois 
ou au charbon pour 
cuire leurs aliments 
et se chauffer. 

Parce que 1.3 mil-
liards de personnes 
n’ont pas accès à 
l’électricité, ce qui 
constitue un obs-
tacle majeur à leur 
développement so-
cioéconomique.

Depuis 2017, le CEAS et ses partenaires malgaches 
planchent sur un projet d’électrification rurale 
d’une puissance de 100kW. Son but: desservir la 
population des hameaux constituant la commune 
de Sarobaratra. Totalement dépourvu.e.s d’accès 
au réseau électrique national, les habitant.e.s et 
micro-entrepreneurs de cette commune voyaient 
leurs envies de développement se heurter sans 
cesse à ce handicap insurmontable. 

Autour d’eux, le CEAS a réuni un réseau d’acteurs 
capables de surmonter ce handicap : artisans, 
opérateur électrique, partenaires financiers no-
tamment. Grâce à la détermination de chacun.e, 
il n’a fallu que deux ans pour que la centrale 
hydroélectrique relie sa première cliente, Mme 
Claudine, propriétaire d’une petite entreprise de 
décorticage du riz. Depuis, la force de la rivière 
Kotombolo a permis de donner accès à l’électri-
cité à plus de 1800 personnes et une trentaine 
d’entreprises familiales. Notons que les deux tur-
bines de type Banki ont été produites par l’atelier 
local Tsiky, mis en place et soutenu par le CEAS. 
Elles produisent chacune 50kW et permettent 
aussi d’assurer l’éclairage public au sein de la 
commune : une amélioration considérable de la 
sécurité pour les habitant.e.s. 

Une inauguration à la hauteur de l’évènement
L’inauguration s’est faite en présence du Secré-
taire général du Ministère de l’Energie, de la 
Consule de Suisse à Madagascar, d’une déléga-
tion de l’Union Européenne ainsi que de nom-
breux représentants des autorités régionales. 
« Ils ont été accueillis par les enfants du village, 
c’était un très beau moment » nous raconte Joël 

Maridor, coordinateur du CEAS à Madagascar. « Le 
timing était très serré puisque la réception tech-
nique de l’ouvrage a été effectuée et validée la 
semaine précédente par les services compétents. 
Imaginez notre enthousiasme lorsque la première 
abonnée a enclenché sa décortiqueuse à riz.  Avec 
le centre de santé et l’école, sa microentreprise fut 
la première à être raccordée. Grâce à l’installation 
de compteurs prépayés, contrôlés à distance, cha-
cune et chacun peut désormais acheter son éner-
gie en fonction de ses besoins, sur simple envoi 
d’un SMS. 

Plus forts ensemble
Si ce projet a pu être mené à bien, c’est grâce à 
de nombreux acteurs qui s’y sont investis sans 
compter : l’association PATMAD, l’Association des 
Ingénieurs pour le Développement des Ener-
gies Renouvelables ainsi que l’ADER (Agence de 
Développement de l’Electrification Rurale). Il a 
également fallu intéresser des opérateurs éco-
nomiques, prêts à se lancer dans cette aventure. 
C’est la société Welight (nous illuminons), issue 
d’un consortium franco-malgache, qui exploite 
désormais l’infrastructure. 

Enfin, il a fallu la confiance de nombreux dona-
trices, donateurs et partenaires financiers : l’Union 
européenne, la Commission de l’Océan indien, la 
Plateforme suisse REPIC et la Fédération gene-
voise de coopération notamment. Un très, très 
grand merci à toutes celles et tous ceux qui ont 
cru en ce projet !

Au cœur du travail du CEAS, l’innovation se met au service des 
populations africaines. Outre l’amélioration des rendements 

des séchoirs à fruit et le développement d’un fumoir à poisson, 
nous poursuivons nos efforts de lutte contre la précarité éner-
gétique. Moment fort de l’année, l’inauguration d’une centrale 
hydroélectrique de 100kW qui profite aujourd’hui aux quelque 2000 
habitant.e.s de la commune malgache de Sarobaratra.  

De l’électricité verte pour 
400 familles malgaches
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46’425

10

nouveaux abonné à un 
système de collecte des 
déchets depuis 2017

communes 
partenaires
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Eau et assai-
n i s s e m e n t 
des déchets
Parce que chaque 
seconde un enfant 
de moins de 5 ans 
meurt des suites de 
diarrhées aigües, 
de manque d’accès 
à l’eau potable ou 
à des services sani-
taires de base.

Parce que le 90% 
des villes d’Afrique 
de l’Ouest ne dis-
posent pas d’un sys-
tème de collecte et 
de tri des déchets. 

Parce que l’accumu-
lation sauvage de 
déchets représente 
une bombe à retar-
dement pour la san-
té publique. 

La gestion des ordures ménagères est un pro-
blème universel qui concerne chaque habitant 
de la planète. Mais comme souvent, ce sont les 
personnes les plus vulnérables qui souffrent le 
plus de leur mauvaise gestion. Ainsi, c’est dans les 
pays à faible revenu que l’on dénombre 90% des 
déchets brûlés ou déversés dans des décharges 
sauvages. En outre, le non-traitement des déchets 
solides contribue fortement au changement cli-
matique : il représentait, en 2016, presque 5 % des 
émissions mondiales de gaz à effet de serre (sans 
tenir compte des émissions liées au transport des 
ordures).

Dans ce contexte, le CEAS et ses partenaires ont 
mis au point une démarche participative à l’at-
tention des communes moyennes d’Afrique de 
l’Ouest. Elle repose sur l’élaboration participa-
tive d’un plan communal de gestion des déchets 
qui sert de feuille de route à tous les acteurs 
locaux concernés. Il permet en outre de faciliter 
la recherche de financements par les communes 
auprès de leurs autorités nationales ou auprès de 
bailleurs internationaux. 

Au Burkina Faso, sept communes urbaines sont 
ainsi accompagnées dans le cadre d’un pro-
gramme géré par l’Association CEAS Burkina. De 
surcroît, cette même approche a été répliquée 
dans la commune rurale de Nobéré, en colla-
boration avec l’association Morija. Aujourd’hui, 
l’enjeu principal pour le CEAS est d’augmenter le 
taux d’abonnement au système de collecte des 
déchets, un service facultatif. Ce taux plafonne en 

effet depuis quelques années, malgré les efforts 
consentis par les communes et les associations 
de collecte. Afin de mieux cerner les raisons de 
cette stagnation et d’y trouver des solutions, deux 
étudiant.e.s se sont penché.e.s sur cette question: 
Nicolas Polasek, de l’Université de Genève et Fari-
da Tapsoba, de l’Université de Ouagadougou. Le 
premier a déterminé qu’à Nobéré, la demande des 
ménages est fortement liée au prix de la collecte. 
Un ajustement vers le bas de ce prix devrait ainsi 
avoir un impact significatif sur le taux d’abon-
nement. M. Polasek a également déterminé que 
les efforts de sensibilisation ont un effet sur le 
taux d’abonnement mais limité. Mme Tapsoba a, 
quant à elle, utilisé la même méthodologie pour 
son travail basé dans la ville de Gourcy. Ses résul-
tats, prévus pour 2020, permettront de vérifier s’il 
y a une différence entre une commune urbaine et 
une commune rurale. Ces données devraient per-
mettre aux autorités locales et aux partenaires de 
définir une politique publique plus éclairée en la 
matière.

De fait, si l’on compte les communes sénégalaises 
dans lesquelles le CEAS est aussi actif, le nombre 
de personnes qui bénéficient d’un système de 
collecte des déchets est passé de 36’000 à 46’000 
en un an. 

Couplés à des programmes de sensibilisation à 
l’eau et à l’hygiène, ces programmes ont un réel 
impact sur la qualité de vie de ces populations.

Au Burkina Faso, huit communes sont désormais accompagnées 
dans la gestion durable de leurs déchets. Véritable bombe à 

retardement qui menace tant les êtres humains que le bétail et 
l’environnement, ce défi planétaire est devenu l’un des points forts 
du CEAS. Si 46’000 personnes bénéficient désormais d’un système 
de collecte grâce aux projets initiés par le CEAS, un effort particu-
lier a été réalisé en 2019 pour augmenter le nombre de personnes 
abonnées. 

Augmenter le taux de col-
lecte des déchets
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5’123
femmes &

4’835 hommes
ont augmenté leurs revenus en adoptant des 
pratiques agricoles durables depuis 2017
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Redynamiser la production 
agricole au Sénégal

Grâce à une nouvelle collaboration avec l’ONG Agrisud Interna-
tional, 350 familles paysannes sénégalaises ont significative-

ment amélioré leur revenu annuel. Equipées et formées par le CEAS, 
des productrices de Moringa et d’arachide sont désormais mieux à 
même de subvenir aux besoins de leurs familles. 

Transforma-
tion agro- 
alimentaire
Parce que  la sous-
alimentation chro-
nique touche en-
core 870 millions de 
personnes. 

Parce qu’un tiers 
des denrées alimen-
taires mondiales se 
perd sur le parcours 
du champ à l’as-
siette. Et parce que 
la transformation 
locale des aliments 
procure du travail et 
des revenus.

En 2019, les synergies développées à Madagascar 
avec l’ONG Agrisud International ont été éten-
dues au Sénégal. Une nouvelle collaboration a 
ainsi démarré dans le cadre du Projet de Redyna-
misation de la Production Agricole (PRPA) dans 
les départements de Mbacké, Bambey, Diourbel 
et Fatick. A travers ce projet, il s’agissait de sécu-
riser et d’améliorer durablement des activités 
agricoles de 350 familles en renforçant leurs sa-
voir-faire.  Au plus proche des agriculteurs, Agri-
sud a notamment permis de sécuriser leurs fac-
teurs de production. Ainsi, plus de 1’400 mètres 
de clôtures ont été posés, plus de 15’000 arbres 
plantés et trois locaux de stockage construits. Les 
semences ont été mises à disposition et les dispo-
sitifs d’irrigation ont été mis à niveau. Enfin, des 
formations en agroécologie et en élevage ont été 
organisées. 

Moringa et huile d’arachide
Pour sa part, le CEAS a mis à profit des bénéfi-
ciaires ses compétences dans la transformation et 
la valorisation après-récolte du Moringa (moringa 
oleifera) et de l’huile d’arachide. Trois séchoirs 
solaires spécialement adaptés aux feuilles ont 
été installés dans la commune de Baba Garage. 
Une soixantaine de productrices et producteurs 
ont été formé.e.s aux dix étapes nécessaires à un 
séchage de qualité, ainsi qu’aux bonnes pratiques 
d’hygiène. Elles l’utilisent désormais à chaque ré-
colte de feuilles de Moringa. Réduites en poudre, 
elles constituent des compléments alimentaires 
extrêmement riches, que ce soit en vitamines A, 
C, E, en protéines et en antioxydants. Entre deux 
récoltes, les utilisatrices exploitent les séchoirs 
pour les céréales utilisées dans les plats tradition-
nels, couscous et Thiakry. 

Les productrices d’arachide de Ngouloul ont 
quant à elles profité de la construction d’une uni-
té de traitement complète. Ce bâtiment de 16m2, 
entièrement carrelé, a été élaboré et construit en 
collaboration avec l’Institut de Technologie Ali-
mentaire (ITA) de Dakar. A l’intérieur, tout le maté-
riel nécessaire à la transformation des arachides 
en huile de première qualité a été installé. Les pro-
ductrices ont été formées à leur utilisation et ont 
reçu un fonds de roulement. Du point de vue mar-
keting, une étude de rentabilité leur a démontré 
la nécessité d’adapter leurs prix vers le haut afin 
de pérenniser leur activité. Cette étude a heureu-
sement montré que l’amélioration significative de 
la qualité du produit fini leur permet désormais 
cette augmentation, de même qu’elle leur ouvre 
les portes des superettes de la région. 

Moringa oleifera
Le Moringa est un petit arbre à la croissance 
rapide qui résiste très bien à la sécheresse. 
Ses feuilles ont des vertus nutritionnelles 
rarement observées. Elles sont très riches 
en vitamines A et C, mais également en fer, 
en calcium, en magnésium et en protéines. 
Réduites en poudre et intégrées dans les 
bouillies des enfants, elles constituent un 
allié de choix dans la lutte contre la malnu-
trition.
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38’044
personnes ont été sen-

sibilisées depuis 2017

personnes reçoivent 
le journal du CEAS

3’328
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S’engager pour l’Homme et 
la planète

A Neuchâtel, s’associer à des manifestations 
porteuses
Cette année encore, le comité de l’ASCEAS Neu-
châtel a répondu présent pour participer à des 
événements ciblés dans le canton de Neuchâtel. 
L’année a débuté en images lors du Festival du 
Sud organisé par Passion Cinéma. Elle s’est pour-
suivie avec la fête de printemps et celle d’automne 
organisées par le Jardin botanique de Neuchâ-
tel. L’équipe de l’ASCEAS a enfin mis en avant sa 
gamme de produits équitables et d’artisanat lors 
de Fête la Terre, l’événement dédié au dévelop-
pement durable dans le canton. Grâce aux fonds 
récoltés, l’association a pu contribuer de manière 
significative à la création de la microentreprise de 
karité du groupement de femmes de Wontar au 
Burkina Faso.  

« Dougou propre », un jeu de rôle pour les 
élèves genevois.e.s
Se mettre dans la peau d’une maire, d’un com-
merçant ou d’un chef de ménage burkinabè et 
tenter de résoudre l’épineux problème de la ges-
tion de ses déchets, tel est le défi proposé par 
le jeu Dougou Propre. Elaboré par le comité de 
l’ASCEAS-Genève, ce jeu de rôle a été testé avec 
succès dans des classes genevoises au mois de 
juin avant d’être déployé dans six classes des villes 
de Genève et de Lancy : un début très prometteur 
pour ce programme de sensibilisation déployé 
avec l’association Actions Durables. L’ASCEAS-GE 

participe par ailleurs activement à la vie de la Fé-
dération genevoise de coopération (FGC), grâce à 
laquelle trois projets d’ampleur ont pu être finan-
cés. 

Deux rendez-vous incontournables à Echallens 
et à Lausanne 
Dans le canton de Vaud, l’ASCEAS-VD a déployé 
ses activités depuis son fief du Gros-de-Vaud. 
Outre sa participation désormais traditionnelle au 
marché solidaire de Pôle Sud à Lausanne, l’asso-
ciation a pris part à la première fête du dévelop-
pement durable organisée à Echallens : trois jours  
d’échanges sur notre thème de prédilection. Au 
mois de novembre, l’ASCEAS a profité de la venue 
de collaborateurs du CEAS basés en Afrique pour 
organiser un souper de soutien à la Maison du Blé 
et du Pain d’Echallens. Ce moment de partage a 
permis aux participant.e.s de prendre toute la me-
sure des projets en cours au Sénégal et au Burkina 
Faso et surtout, de se lancer dans des discussions 
passionnées avec les représentants du CEAS sur 
place. Notons enfin que l’ASCEAS-VD représente 
le CEAS au sein de la FEDEVACO (Fédération vau-
doise de coopération).

Nous profitons de cet espace pour remercier cha-
leureusement toutes celles et tous ceux qui s’in-
vestissent bénévolement aux côtés du CEAS. Sans 
ce soutien indispensable, le CEAS n’arriverait tout 
simplement pas à accomplir ses missions. 

L’année 2019 a été marquée par le courage d’une jeune femme, 
Greta Thunberg, qui a inspiré des millions de jeunes à travers le 
monde et a bousculé ses aînés afin qu’ils prennent de réelles me-
sures en faveur du climat. Ce mouvement a également servi d’en-
couragement à nos bénévoles qui s’engagent depuis des années 
pour un monde qui respecte l’Homme et l’environnement. 

S e n s i b i l i s a -
tion de la po-
pulation

Parce que le 90% de 
la population suisse 
souhaite mainte-
nir ou augmenter 
le budget national 
consacré à la coo-
pération interna-
tionale mais que le 
Parlement suisse 
ne respecte pas sa 
promesse d’allouer 
0.5% du revenu na-
tional brut à ce do-
maine.

Parce que  les 
écolier.ère.s et 
étudiant.e.s d’au-
jourd’hui sont les 
décideurs et déci-
deuses de demain. 

Les fédération cantonales de coopération
Le CEAS et ses associations de soutien sont fiers d’être membres de trois fédérations cantonales de 
coopération. Ces affiliations permettent de contribuer au travail de sensibilisation qu’effectuent 
ces fédérations au plus près du terrain et de s’engager au sein de leurs organes.
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Comme le relevait le conseil de fondation dans sa 
séance du 1er juillet 2020, le résultat positif 2019 
est réjouissant : il est le fruit d’un gestion prudente 
et rationnelle depuis plusieurs années. 

Depuis 10 ans, le montant des produits à presque 
triplé : ils étaient de 1.3millions en 2009 et se 
montent à 3.4 millions au 31 décembre 2019. Les 
83% de ce montant représentent les contributions 
de nos bailleurs institutionnels, de la coopération 
suisse (DDC), des fédérations cantonales (GE-VD-
NE), d’organisations européennes et de vos dons. 

Les 17% restants, soit, 576’500.-, représentent le 
montant des prestations de techniciens et d’ingé-
nieurs du CEAS, du bureau de Neuchâtel ou de 
ses collaborateurs des 3 bureaux de coordination, 
une proportion qui a pour sa part été multipliée 
par huit. C’est le fruit d’une nouvelle stratégie de 
gestion des projets, mais aussi le résultat d’un 
nouveau type de projets, financés par des organi-
sations internationales qui proposent un nouveau 
modèle de financement : une stratégie d’adapta-
tion qui a réussi au CEAS. 

BILAN DE CLÔTURE EN CHF				  
				  
ACTIF		  2019		  2018

ACTIF CIRCULANT		 1 129’472.18		  776 061.36 
Disponible en CHF		  434 087.34 		  311 078.36 	
 		   
Disponible en devises		  233 683.75 		  102 190.48 	
Titres		  90 702.28 		  83 917.40 	
Stock de marchandises		  23 611.00 		  22 282.00 	
Créances		  286’683.66 		  202 185.73  	
Compte de régularisation actif		  60 705.15 		  54 407.39 	
 		   
ACTIF IMMOBILISE		  25 726.33 		  33 641.77 	
 Immobilisations corporelles		  25 726.33 		  33 641.77 	
 	   
TOTAL DE L’ACTIF		 1 155 199.51		  809 703.13 	
 	

PASSIF
				  
ENGAGEMENTS A COURT TERME		  139 505.47		  199 498.10 	
Créanciers d’exploitation		  25 326.21 		  1 376.90 
Comptes de régularisation passif		  113 389.26 		  197 921.20  
Provisions		  790.00 		  200.00  	
	  
CAPITAL DES FONDS (AFFECTES)		  705 729.39 		  363 357.61 	
Gestion des projets en cours		  705 729.39 		  363 357.61 	
		   		   
FONDS LIBRES		  309 963.65 		  246 847.42 	
Fonds projets		  0 		  0  	
Fonds renouvellement des équipements		   20 307.90  		  20 307.90  
Réserve statutaire		  10 000,00 		  10 000.00  
Réserve réglementée		  0		  0 
Capital		  216 539.52 		  210 544.02 
Résultat de l’exercice (bénéfice)		  63 116.23 		  5 995.50  	
	
TOTAL DU PASSIF		 1 155 199.51 		  809 703.13  	
	

Finances - Bilan de clôture

  A l’issue de l’exercice 2019, le résultat financier du CEAS est très réjouissant, avec un 
excédent des produits qui se situe à CHF 63’116.-. Il sera versé au capital et permet-
tra d’envisager l’avenir de manière sereine, même si les fonds propres de l’institution 
doivent encore être renforcés. 
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COMPTE D’EXPLOITATION		
		
PRODUITS			   2019	 2018
Contributions reçues pour projets		  2 673 217.71 	 3 090 029.21 
Indemnités de gestion de projets affectées	 -96 532.35 	 -47 897.75 
Contributions affectées aux projets	 2 576 685.36 	 3 042 131.46  	
Contributions reçues pour la gestion	 238 046.74 	 235 847.80  
Produits de prestations fournies	 576 500.13 	 525 260.07  	

TOTAL DES PRODUITS	 3 391 232.23 	 3 803 239.33
  
DÉPENSES
Contributions affectées aux projets	 2 576 685.36 	 3 042 131.46 	
 Variations des fonds affectés	 -342 371.83 	 85 889.30 	
Dépenses programmes & projets	 2 234 313.53 	 3 128 020.76  	
Salaires et charges sociales	 15 901.76 	 7 895.47 
Frais de déplacement & voyages en missions	 11 719.55 	 32 313.29  	
 Frais de fonctionnement des bureaux de coord. au Sud	 155 067.58 	 129 289.81 	
Dépenses de gestion affectées aux projets	 182 688.89 	 169 498.57 	
Total des dépenses opérationnelles	 2 417 002.42 	 3 297 519.33 	

Salaires, honoraires et charges sociales (total)	 692 729.65 	 725 424.36 
Salaires affectés aux autres tâches	 -333 365.11 	 -351 512.14   
Salaires, honoraires et charges sociales (admin)	 359 364.54 	 373 912.22 
Fournitures de bureau, documents, copies	 6 415.48 	 7 286.50  
Frais de bureau, entretien, assurances	 51 830.12 	 40 464.18  	
Honoraires de tiers, fiduciaire	 7 468.95 	 6 317.36 	
Déplacements, accueil, représentation, repas	 1 190.10 	 5 825.00  
Communications, expéditions et divers	 4 254.25 	 5 067.95  
Amortissements	 13 530.39 	 32 665.30  
Frais administratifs	 444 053.83 	 471 538.51 
		
Information, communication, acquisition	 24 181.65 	 42 536.34 
Déplacements et divers	 3 097.12 	 4 609.75 	
Salaires et charges sociales	 95 378.40 	 87 114.50  
Relations publiques / collecte de fonds	 122 657.17 	 134 260.59 

TOTAL DES DÉPENSES	 2 983 713.42 	 3 903 318.43 	
	
Résultat de l’activité ordinaire	 407 518.81 	 -100 079.10 	
Résultat financier	 -8 066.00 	 -14 950.41  
Résultat Boutique	 2 301.74 	 10 302.62
Résultat Immeubles	 3 733.54 	 -5 766.91 	

Résultat avant affectation de fonds	 405 488.09 	 -110 493.80 	
Résultat des fonds affectés	 -342 371.83 	  85 889.30  
Résultat des fonds libres	 -	 26 600.00  
Résultat des provisions	 -	 4 000.00

RÉSULTAT ANNUEL 	 63 116.23 	 5 995.50 

Finances - Compte d’exploitation

Dépenses de 
l’institution en 2019

14.9%
Frais 
administratifs

4.1%
Relations publiques 
et collecte de fonds

6.1%
Dépenses de 
gestion affec-
tées aux projets

74.9%
Dépenses 

programmes & 
projets 

Le CEAS est certifié par le 
label ZEWO
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PricewaterhouseCoopers SA, Rue des Epancheurs 6, case postale, 2001 Neuchâtel 
Téléphone: +41 58 792 67 00, Téléfax: +41 58 792 67 10, www.pwc.ch 

PricewaterhouseCoopers SA est membre d'un réseau mondial de sociétés juridiquement autonomes et indépendantes les unes des autres. 

Rapport de l’organe de révision  
sur le contrôle restreint au Conseil de fondation de la 

Fondation du Centre Ecologique Albert Schweitzer (CEAS) 
Neuchâtel 

En notre qualité d’organe de révision, nous avons contrôlé les comptes annuels (bilan, compte d’exploitation, tableau de 
flux de trésorerie, tableau de variation du capital et l’annexe (pages 1 à 5)) de la Fondation du Centre Ecologique Albert 
Schweitzer (CEAS) pour l’exercice arrêté au 31 décembre 2019. Conformément aux dispositions des Swiss GAAP RPC 
21, le rapport de performance (pages 6 à 15) n’est pas soumis au contrôle de l’organe de révision. 

La responsabilité de l’établissement des comptes annuels conformément aux Swiss GAAP RPC, à la loi suisse et à l’acte 
de fondation incombe au Conseil de fondation alors que notre mission consiste à contrôler ces comptes. Nous attestons 
que nous remplissons les exigences légales d’agrément et d’indépendance. 

Notre contrôle a été effectué selon la Norme suisse relative au contrôle restreint. Cette norme requiert de planifier et de 
réaliser le contrôle de manière telle que des anomalies significatives dans les comptes annuels puissent être constatées. 
Un contrôle restreint englobe principalement des auditions, des procédures de contrôle analytiques ainsi que des 
vérifications détaillées appropriées des documents disponibles dans l’organisation contrôlée. En revanche, des 
vérifications des flux d’exploitation et du système de contrôle interne ainsi que des auditions et d’autres opérations de 
contrôle destinées à détecter des fraudes ne font pas partie de ce contrôle. 

Lors de notre contrôle, nous n’avons pas rencontré d’élément nous permettant de conclure que les comptes annuels ne 
donnent pas une image fidèle du patrimoine, de la situation financière et des résultats en conformité avec les dispositions 
des Swiss GAAP RPC. En outre, nous n’avons pas rencontré d’élément nous permettant de conclure que les comptes 
annuels ne sont pas conformes à la loi suisse et à l’acte de fondation. 

PricewaterhouseCoopers SA 

Roberto Di Grazia Christopher Belotti 

Expert-réviseur 
Réviseur responsable 

Expert-réviseur 

Neuchâtel, le 22 juin 2020 

Annexe: 

• Comptes annuels (bilan, compte d’exploitation, tableau de flux de trésorerie, tableau de variation du capital et annexe) 

Nous tenons à disposition l’intégralité de nos comptes et leurs annexes tenus selon les 
normes Swiss GAAP RPC21. Ils ont été révisés le 22 juin 2020 par PricewaterhouseCoo-
pers SA à Neuchâtel et sont disponibles en téléchargement libre sur notre site Internet  
www.ceas.ch.

Le rapport d’audit atteste également que les dispositions relatives au label de qualité de la 
Fondation Zewo sont respectées.

Rapport d’audit 

Sans le soutien généreux de nos dona-
trices et donateurs : fondations, entre-
prises, collectivités publiques et particu-
liers, il nous serait impossible de mener 
à bien notre mission. Nous tenons à leur 
exprimer notre profonde gratitude.

En plus des bailleurs cités en page 19, les ins-
titutions suivantes nous ont également ap-
porté leur confiance et leur soutien en 2019 :

Agence générale Prévoyance et Patrimoine 
Axa Neuchâtel - Association suisse Albert 
Schweitzer - Banque Bonhôte - Magasin du 
Monde de Neuchâtel -  Evolution Notebook 
Sàrl - Kirchgemeinde Meiringen - Fondation 
Michel - Senn Automobiles SA - GD Archi-
tectes - Solidarit’eau Suisse - Université de 
Neuchâtel - Magasin du Monde de La Sar-
raz - Magasin du Monde du Noirmont - Enda 
MadeSahel.



19
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ASCEAS-Genève et ses partenaires : 
FGC, Terragir

437 096 x x x x x

ASCEAS-Neuchâtel 8 000 x x

ASCEAS-Vaud et fonds FEDEVACO 86 486 x x x x x

Association Agrisud International 337 115 x x

Association LVIA 22 012 x

Autre Terre 126 392 x

Association Morija par ses partenaires 156 137 x

Canton d’Appenzell 5 000 x

Canton de Glaris 3 000 x

Commune de Rapperswil Jona 5 000 x

Commune de Egg 3 000 x

DDC 880 000 x x x x x x x x x x x x x x

Dreiklang Stiftung 10 000 x

Union européenne (Commission de 
l’Océan Indien - COI)

65 129 x

Fondation Bhema Vaduz 10 000 x

Fondation BUZ 10 000 x

Fodns de soutien Migros 40 000 x

Fondation Dorave 10 000 x

Fondation Ekoenergy 5 085 x

Fondation Lauris 37 600 x x

Fondation Lord Michelham of Hellingly 29 000 x

Fondation Mutter Bernarda 8 000 x

FSI - Fondation pour une Solidarité 
Internationale

100 000 x x x

Fondation Symphasis 49 440 x x

LATITUDE 21 104 140 x x x

Plateforme REPIC 55 000 x

Secours catholique français 11 011 x

Autres partenaires, donatrices et 
donateurs particuliers

59 574 x x x x x x x x

Total des subventions affectées 
reçues par le CEAS Suisse

2 673 217

 
BF = Burkina Faso  I  SN = Sénégal  I  MG = Madagascar  I  CH = Suisse 

Contributions reçues pour les projets



evolution notebook sarl
rue des draizes 79
2000 neuchâtel
tél. 032 710 16 16
info@evo.ch
www.evo.ch

Grâce à l’électricité, je vais 
pouvoir développer mes 
activités. Je pourrai faire 

fonctionner deux machines 
en parallèle. En plus, mes trois 
enfants et moi profiterons de la 
lumière à la maison et dans la 
rue : c’est rassurant le soir.

 Claudine Ramaholiarisoa, 
 Transformatrice de riz à Madagascar

Un très grand merci aux entreprises partenaires du CEAS qui nous soutiennent depuis de nom-
breuses années. Elles nous accordent leur confiance et méritent la vôtre!

Agence générale  
Prévoyance &   
Patrimoine  
Corrado Gioia

Rue St-Honoré 2, 2001 Neuchâtel
Téléphone 032 723 04 03
corrado.gioia@axa.ch

Ph
ot

o 
: P

. K
oh

le
r /

CE
A

S

CEAS Suisse - Rue des Beaux-Arts 21- CH-2000 Neuchâtel - T. +41 (0)32 725 08 36
info@ceas.ch - www.ceas.ch - www.leshop-equitable.ch - CCP 20-888-7

http://www.evo.ch/
https://www.axa-winterthur.ch/fr
http://www.mdm.ch/magasins/neuch%C3%A2tel

